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L'entnîe du J.P.ciIlu« vivant .lans le syst.'.me crun uninial, seffeotue ordinairement ^ari.'s ...-«anes d.Ke.st.ves ...«vstu.n) par h-s organes respiratoires (inl.alation) par t msmisr^

Sans l'entrée d'un l.acillus vivant dans le système, la tuberculose ne peut pas s'vdévelopper. Le tubercule l-aeillus est la sentence d'où elle eroit, et il es au^ssresïent e^a son développement .,ue 1 .uoine, les pois ou les pomn.es de ter -e le sont
"

réprodu releurs espèces individuelles.
t, ., «uni, a repioauire

CAUSES DE f.A xMALAWE.

qui ont ete enlevés avant .,ue lanière ait pu les lécher ouïes allaite, , le son Ki^ï
saines, peuxent et.e élevés et demeurer exempts de toute tache héréditaire mais lesimple bon sens nous enseigne ,ue chez ces animaux nous trouverons ^nep.édSpôîoi
t2. r^ ".T 'r^'''""

î^'"^' Ï'''"P'^^ '' ''•^^^-•'•oissoment et au dé-ve , pHeTt dûtubercule baci us des annnaux plus propres à contracter la maladie, lorsqu'ils y "eronîexpos.., lacpielle leurs vo.s.ns, nayant pas les mêmes prédispositions,' ré.sisleront\rur;:;'

L'élevage entre animaux d'une consanguinité trop rapproch.'.e est une cause nré-

la mar. fse" ^'^T''' .''" '"•'''"" """"-^ vigoureux.' L'aHaitement "op prdon' '

la mauvaise et insuthsante nourriture, le man.,ue de lumière et d'air pur le manm èd exercice a conception chez les animaux trop jeunes sont toutes ei eau es31posantes a la tuberculose, et .,ui devinaient être évitées
^

One race est tout aussi susceptible qu'une autre, iors,|uelle est exposée aux même«causes prédisposantes ou excitantes. Les vaches a l'ait y'sont plus sittes ca, eïïesson plus exposées, étant plus retenues ensemble et conti.iuellement ?4bh5s ^es une

Ts a sV^tr^rus^'
''*'

'r'"*"
''"'"^^ •" '^^ *•"'' '«"« '^"-^-nent, et en outi^on

nourrrde^lit^
"',?'% ';'"'''^

''''r
""•' '''"'^ ^"J^*^ ' ^^""^''^cter la maladie, étantnourris de lait mélange, tandis qu.' les animaux gard.^s pour la boucherie al •litent

trois a quatre ans et en conséquence .sont exposés moins longtemps à la conta-ion etleur vie se passe plus au grand air et a la lumière du soleil.
* contagion et

MANIÈRE D'INTRODUCTION ET DE PROPAGATION DE LA M^LVDIE
DANS UN TROUPEAU.

cette m\hSrm;"!Xf-rr''
r'"^"^'"'^'"' ^''"^«^"^ ^' P'"^ ^^^'^ d« propagation deceiie maladie, pai cohabitation et .ses rapports sexuels

t- t- n

ou en faisatt'Iervir'l
'"

'""'T"'
f"'

'

l"'""'''' """P '^' P'-^^'^^^tions en achetant un taureauou en t.u.sant serMr leurs vache.s par un anùnal, avant qu'il ait été soumis à l'énreuvetuberculine et trouvé exe.npt ,1e tout symptôme de malailie
^ "^

Kien ne devrait induire un éleveur de permettre qu'un taureau vienne en conta.-t

^:^i:^'zr:z^f''- '-^'^^^-^-^ -^-^ "- - tauir:; •t::.^;:^

:ueci;:bète:r::rr""
'"'"'"" ^^^"^"" "'™'^' tuberculeux de venir en contact

SER VITEURS T l

'BERC L^LEUX.
On ne doit jamais permettre aux hommes on femmes souffrant,^ de maladie tuber

seivne en i.ippoit a\ec les animaux ou les cochons,

honime::!;:!"!:^:""""
'"''"' *1"^ '^ ^"'"""'"^^ '' communique des animaux aux
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